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n'y prend pas garde, dès maintenant, la propagation se fera vite
par les chemins de for vers l'ouest de l'Europe.

"Le choléra qui sévit actuellemi'nt à Paris provient de germes
toujours en circulation à cette époque dans la capitale; détruisons-
le au fur et à mesure do son apparition, pour rester sur la défen-
sive et ne laisser aucun point faible à l'invasion menaçante d'une
grande épidémie. Rappelons à ce propos que l'eau potable d'une
part et les déjections des individus malades d'autre part sont les
deux questions primordiales de la prophylaxie du choléra."

***

À la Société de thérapeutique de Paris, M. Dubousquet LAnoU-
DERIE a, le 9 avril dernier, donné lecture d'un rapport sur les
nouveaux traitements de la diphtérie. En résumé, les applica.
tions antiseptiques sur la muqueuse atteinte de diphtérie tendent
à Otre généralement adoptées. Presque pat tout on donne la pré-
férence à l'acide phénique. Les uns enlèvent, les autres respec-
tent la fausse membrane. On est aussi d'avis, généralement, de
continuer les soins nuit et jour. Enfi la médication interne tend
de plus en plus à être abandonnée, les toniques seuls gardant leur
indication bien nette.

On peut ajouter à ce qui précède que la méthode des cautérisa-
tions a fait son temps, qu'elle est la plupart du temps inutile, et
que souvent, par la dénudation de la muqueuse qu'elle produit au
pourtour des plaques diphtéritiques, elle ouvre de nouvelles portes
d'entrée aux toxines et à l'infection générale consécutive.

BRoWN-SEQUARD a déjà signalé, il y a longtemps, un fait sur
lequel il revient encore : il s'agit du café comme cause du
prurit anal. Dans les cas qu'il cite, l'éminent professeur du
Collège de France constate que chaque fois que le café était la
cause véritable du prurit, celui ci disparaissait absolument avec
le breuvage stimulantpour revenir rapidement quand on en repre-
nait.

Il y a là une question d'étiologie assez importante, et le prati-
cien doit en faire son profit en s'informant de l'existence de cette
cause possible dans les cas de prurit anal qu'il est appelé à com-
battre.

**

SNous recevons la première livraison (juillet 1892) d'une nouvelle
revue médicale publiée à New-York par M. le Dr John AuLnE, de
Philadelphie, et intitulée: The American Therapist. Comme son
nom l'indique assez, cette publication est consacrée spétialemient
à la thérapeutique, Mais à la thérapeutique pratique, à celle qui
s'occupe moins des théories que des résultats cliniques obtenus
par l'emploi des médicaments dans le traitement des maladies.
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